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En 2017, le Comité Permanent Inter-organisation (IASC) publiait, sous le titre Femmes, 

Filles, Garçons et Hommes. Des Besoins Différents, Des chances égales, la deuxième 
édition du guide pour l’intégration de l’égalité des sexes dans l’action humanitaire, 
promouvant des normes pour introduire une démarche genrée dans l’action humanitaire. 
Après deux décennies d’efforts en ce sens, les deux domaines, genre et humanitaire, 
semblent donc plus proches que jamais.   
Longtemps, la référence au genre dans l’humanitaire s’est heurtée à l’image stéréotypée 
de la « femme victime ». Les plus récents travaux rompent avec ce modèle. Dans un 
premier temps les recherches se sont penchées sur les histoires inconnues des femmes 
dans l’humanitaire et les travaux de Linda Mahood et Tarah Brookfield marquent un 
tournant dans le domaine. Dans un second temps, les historiens, mais aussi les experts en 
sciences politiques, les sociologues, les anthropologues, ont exploré l’activité des acteurs 
humanitaires au prisme du genre. 
Leurs efforts ont mis en évidence comment les pratiques socialement construites ont dicté 
l'attribution des rôles, l’apparition des hiérarchies, la configuration des responsabilités et 
attentes spécifiques pour les hommes et les femmes travaillant dans l'humanitaire, mais 
aussi comment les inégalités et les stéréotypes de genre présents sur le terrain, parmi les 
bénéficiaires de l’aide humanitaire, ont mis en danger, voir compromis, l'aide humanitaire 
déployée. Des colloques (Gender & Humanitarianism. (Dis-)Empowering Women and Men 

in the Twentieth Century, 2017, Gendering Humanitarian Knowledge, 2018, 
L’humanitaire : nouveau champ de recherche pour l’histoire de l’Europe, 2018) et travaux 
récents (Carpenter 2003, Dolan, 2014, Jones 2013) ont permis de franchir des étapes 
importantes pour cette deuxième direction. Les conclusions de ces recherches mettent en 
évidence les effets de la confusion des humanitaires autour de la notion de genre, mais 



 
 
 

aussi d’une pratique défectueuse sur le terrain. Les chercheurs dénoncent la perspective 
unilatérale, descendante, parfois stérile des humanitaires, qui ignorent la diversité des 
espaces historiques, géographiques, culturels, politiques et les particularités locales qui 
ont transformé, négocié, bouleversé les rôles traditionnels et les identités de genre. 
Pour l'histoire de l'aide humanitaire internationale au XXe siècle, nous retenons la 
perspective proposée par Johannes Paulmann qui souligne l’importance de trois jalons : la 
Première Guerre mondiale, les années 1960-1970, puis la fin de la guerre froide. Lorsque 
nous parlons d'aide humanitaire en Europe, nous comprenons la mobilisation continentale 
et transatlantique.  
 
Les régimes de genre dans l’espace européen ont connu des transformations importantes 
après la Première et la Seconde guerre mondiale, mais aussi après la chute des régimes 
communistes. Pourtant, le tableau européen sur l’évolution de l'égalité entre femmes et 
hommes se révèle très hétérogène et toujours en évolution. Nous pensons que ces 
disparités ont été par la suite reproduites dans les régimes de genre des différents 
organismes humanitaires nationaux et transnationaux. A leur tour, ces régimes de genre, 
plus ou moins égalitaires, ont influencé la manière dont les programmes humanitaires ont 
été adaptés (ou non) aux relations de genre dans les sociétés bénéficiaires. Quels sont les 
régimes de genre au sein des grands organismes humanitaires transnationaux ? Si on 
compare les grands acteurs de l’humanitaire avec les organisations nationales / régionales, 
quelles sont les différences à saisir au niveau des régimes de genre ?  
Comment les humanitaires, dans leur travail de documentation, ont-ils intégré le savoir 
sur les formes locales d'inégalité de genre, ainsi que sur la diversité des formes que la 
féminité et la masculinité peuvent prendre ? Nous pensons à l'émergence des masculinités 
subordonnées et marginalisées, mais aussi à l’évolution du modèle familial traditionnel. 
Enfin, quels courants de la pensée féministe ont influencé l’émergence d’une approche 
genrée dans l’aide humanitaire ?  
Dans la tourmente postcoloniale, les organisations féminines des partis communistes 
européens ont mené des actions en faveur des femmes dans les pays du Sud, une 
contribution importante à l'institutionnalisation des concepts comme femmes dans le 
développement (WID) et genre et développement dans les années 1980. C'est sur ces 
prémisses que la conciliation du genre et de l’humanitaire est devenue une priorité à partir 
des années 1990. Est-ce que, et comment, les actions humanitaires en Europe, après la 
fin de la guerre froide, ont utilisé l'expérience de ces organisations dans les projets visant 
l’égalité des sexes et/ou les femmes ? 
Pour répondre à l’ensemble de ces questions centrales, ce colloque a pour but de 
(re)discuter dans quelle mesure les régimes et constructions de genre ont aidé / détourné 
/ érodé l’aide humanitaire envers l’Europe pendant le XXe siècle et jusqu’à nos jours, et 
comment les acteurs humanitaires ont élaboré et appliqué leurs politiques pour 
l’intégration de la dimension sexospécifique dans les actions humanitaires. 
Ce colloque propose d’explorer plusieurs axes thématiques : 
 
Sources et méthodologie : Nous encourageons les communications relatives à une 
réflexion d’ordre méthodologique quant à la manière dont le genre peut être retrouvé dans 
l’histoire du secteur humanitaire, compte tenu de la rareté (et de la difficulté d’accéder à) 
des documents d'archives et le risque d’un discours (re)construit dans l’enquête orale. 
Comment analyser la manière dont une personne a mobilisé la variable du genre dans son 
travail dans le domaine humanitaire ? Comment mesurer empiriquement la réponse des 
bénéficiaires et l’impact de l’aide humanitaire lorsque des structures patriarcales locales 



 
 
 

et/ou un discours officiel raciste / chauviniste effacent la voix des catégories marginales ? 
Quels types d’approches pourraient mieux servir une telle recherche ? 
 
Genre et projets humanitaires envers les enfants : Nous encourageons fortement les 
travaux qui analysent comment l’humanitaire a encouragé ou non l'attribution des rôles et 
des responsabilités « spécifiques » aux hommes et aux femmes travaillant dans l'effort 
humanitaire. Quelle est la place des hommes dans les actions envers les enfants, un 
domaine qui traditionnellement était réservé aux femmes ? En deuxième lieu, le cadre 
général d'action envers des enfants a-t-il inclus, de manière formelle ou non, les 
particularités et les risques liés au genre ? Troisièmement, peut-on parler d'une 
amélioration significative des résultats des actions humanitaires envers les enfants après 
la publication d’un code pour l’intégration de l’égalité des sexes ? Après la chute des 
régimes communistes, dans leurs actions dans les ex pays communistes, les acteurs 
humanitaires de l’Ouest ont-ils utilisé le savoir-faire des femmes qui ont travaillé pour les 
organisations féminines de masse ? 
 
Est-Ouest : Quelles sont ces histoires inconnues des femmes impliqués dans l’aide 
humanitaire en Europe dans la première moitié du XXe siècle et comment les intégrer dans 
l’analyse plus complexe du genre dans l’humanitaire ?  
La guerre froide donne l’occasion aux pays européens de concentrer leurs actions 
humanitaires vers le Sud, tandis que les crises humanitaires continentales sont moins 
médiatisées. Pourtant, l’espace européen continue à bénéficier de l’aide humanitaire 
internationale, y compris les pays du bloc communiste. Quels sont les réseaux qui ont 
facilité ces actions dans les pays communistes et comment ont-ils collaboré avec les 
interlocuteurs locaux, compte tenu des régimes de genre dans la région ? Par ailleurs, 
peut-on parler d'une aide humanitaire Est-Est afin de décrire les actions entreprises par 
les pays communistes envers les autres États du bloc communiste ?  
 
Le colloque est ouvert aux doctorant·e·s, chercheur·e·s, mais aussi aux professionnel·le·s 
de l’humanitaire qui sont chargé·e·s de la mise en œuvre des politiques d’égalité des sexes 
dans l’action humanitaire.  
Les propositions s’inscriront de façon privilégiée dans les disciplines : histoire, sociologie, 
science politique, anthropologie, économie, mais les regards « croisés » entre domaines 
connexes sont fortement encouragés.  
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Soumission des intentions de communication 

Les propositions de communication compteront 600 mots maximum, auxquels 
pourront s’ajouter des références bibliographiques. Elles sont à adresser, avec un court 

CV, pour le dimanche 30 décembre 2018 à l’adresse mail suivante : luciana-
marioara.jinga@univ-angers.fr  

Les langues de soumission sont le français et l’anglais.  
Les propositions doivent inclure les informations suivantes : a) auteur·e·s, b) 

affiliation, c) adresse mail, d) titre de la proposition, e) texte de la proposition, f) jusqu’à 
10 mots clés. 

 
Les réponses aux propositions seront envoyées le 5 février 2019 

Le texte intégral devra être envoyé pour le 1er juin 2019 afin de circuler parmi les 
participants.  
 
Les langues de présentation seront le français et l’anglais. 
Chaque participant aura 30 minutes pour présenter sa recherche et 15 minutes pour 

répondre aux questions et aux commentaires.  
Un ouvrage sera publié suite au colloque grâce au financement du projet 748770 — 
GenHumChild — H2020-MSCA-IF-2016. Les textes finaux, d’un format de 50 000 signes 
environ, seront à nous remettre pour le 1er septembre 2019. 
 

Les organisateurs prennent en charge les repas, les frais de déplacement et 2 

nuits d’hôtel.   
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In 2017, the Inter-Agency Standing Committee (IASC) published the second edition of its 
guide Women, Girls, Boys and Men. Different Needs - Equal Opportunities: Gender 
Handbook in Humanitarian Action (2017), explaining the necessary gender approach 
in all humanitarian response, showing that the two fields are closer than never and marking 
the efforts made in this direction for the last two decades. Traditionally, while referring to 
gender, the history of humanitarian aid traditionally privileged the image of women as 
victims. The newest scholarship is breaking with this pattern. In a first time, research 
recuperates the hidden stories of women in the humanitarian, and the contributions of 
Linda Mahood and Tarah Brookfield mark an important step in this direction. In a second 
time, historians, but also political scientists, sociologists, anthropologists, are willing to 
explore the humanitarian aid through the gender lens. Their effort takes looking into how 
socially constructed practices dictated the assignment of specific roles, hierarchies, 
responsibilities and expectations to men and women working in the humanitarian effort, 
but also how structural unequal gender roles present on the field, among the beneficiaries, 
undermined or even completely compromised humanitarian actions. Recent academic 
encounters (Gender & Humanitarianism. (Dis-)Empowering Women and Men in the 
Twentieth Century, 2017, Gendering Humanitarian Knowledge, 2018, L’humanitaire: 
nouveau champ de recherche pour l’histoire de l’Europe, 2018) and papers (Carpenter 
2003, Dolan, 2014; Olivius, 2014, Jones 2013) made already important steps in this 
second direction. The conclusions drawn from these studies underline the confusion 
surrounding the term gender, but also the lack of appropriate gender related action on the 
field.  The researchers point out the unilateral, top down, sometimes sterile perspective 
humanitarians have, one that ignores the diversity of historical, geographical, cultural, 
political spaces, as well as local particularities that shaped, negotiated, sometimes 
disrupted traditional roles and gendered identities.  
 
When referring to the history of international humanitarian aid during the twentieth 
century, we use Paulmann’s perspective that insists on three major events of the century 



 
 
 

(WWI, 1960s and 1970s, the end of the Cold War), while stressing out the breaking point 
marked by Biafra and the emergency of a new, transnational humanitarianism, with 
permanent, professional actors. When talking about humanitarian aid in Europe we 
understand continental and transatlantic mobilization. 
 
Gender regimes in Europe were profoundly transformed by the political and societal 
changes brought by the two world wars, but also by the fall of communist regimes in 
Europe. Even so, the European map of equal rights for women remained a heterogeneous, 
always shifting one. We believe that these disparities have been subsequently replicated 
into the functioning of different national and transnational bodies, which later impacted on 
how humanitarian programs were adjusted (or not) to the specific gender relations of the 
recipient societies. What are the gender regimes inside the big transnational humanitarian 
bodies? Are there any differences if compared to smaller national/regional organizations? 
How did humanitarians, while preparing their actions, document the local forms of gender 
inequality, as well as the diversity of forms femininity and masculinity can take? We are 
thinking about the emergence of subordinated and marginalized masculinities and the 
evolution of the traditional family model. Last, but certainly not least, what is the dominant 
feminist narrative present in the official humanitarian discourse when talking about the 
necessary gender approach in all humanitarian response?  
 
In the post-colonial turmoil, the European communist feminine mass organizations 
conducted actions in favor of women in the Global South, an important contribution to the 
institutionalization of women in development (WID), idea that evolved into women and 
development (WAD), and gender and development in the 1980s. It is on these premises 
that “gender and humanitarian” became an issue starting with the 1990s and the end of 
the Cold War. How (and if) the humanitarian actions in Europe, after the end of the Cold 
War, used the experience of feminine mass organizations in projects, if not gender 
sensitive, at least women centered?  
 
By asking such questions, this conference aims to (re)discuss the extent in which specific 
gender regimes and gendered constructions helped/diverted/eroded humanitarian aid, 
having Europe as beneficiary, during XXth until today, but also the how humanitarian 
professionals implemented gender sensitive politics. 
Papers might address observations along the following 3 lines: 
 
Sources and methodology: Papers relating to the feasibility of conducting research on 
how gender can be retraced in the humanitarian, given the scarcity (and difficulty to 
access) of archival materials, and the risk, while conducting interviews to collect women’s 
and men’s accounts on their experience as humanitarians or beneficiaries, to encounter 
stereotyped, politically correct, discourses. How to analyze the way in which/ or if an 
individual mobilized the variable of gender in his or her work in the humanitarian field, 
without making the gender issue a must in his/her account. How to empirically measure the 
response of beneficiaries and the impact of humanitarian aid when local patriarchal 
structures and or racist /chauvinistic main stream discourse obliterate the experience of 
marginal categories? What are the approaches that offer the proper tolls for this research? 
 
Gender and humanitarian projects towards children: We look for contributions that 
analyze the assignment of specific roles, responsibilities and expectations to men and 
women working in the humanitarian effort. How do men cope with the history of important 
philanthropist women and the common belief that childcare activities are strictly a feminine 
task? Second, did the large framework of actions toward children addressed, formally or 
not, gender particularities and risks? Third, can we talk about a significant improvement in 
the results of humanitarian actions towards children after the official endorsement of a 
gender sensitive agenda? 
 
West-East: What are the new findings concerning women contribution in the humanitarian 
aid for the first half of the twentieth century and how can this information integrate a larger 



 
 
 

frame of analysis for gender in humanitarian aid? During the Cold War, the European 
countries, western democracies or communist satellites, concentrated their humanitarian 
actions towards the South. Meanwhile, Europe kept benefitting from humanitarian aid, the 
communist bloc included. What are the networks that facilitated the actions in the 
communist countries and how they collaborated with the local interlocutors, given the 
gender regimes in the region? Also, can we speak about an East-East humanitarian aid in 
order to describe the actions initiated by communist countries for the benefit of the other 
states in the communist bloc? After the fall of communism, in the actions carried out in the 
former communist bloc, did western humanitarians used the know-how of local women 
that used to work for communist feminine mass organizations?  
 
Paper proposals may come from both PhD students, researchers and humanitarian 
professionals, specialists in different academic disciplines, including, but not limited, 
history, sociology, political science and anthropology, economy.  
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Abstract submission: 

Interested participants should send abstracts of 600 words, in English or 
French and short CVs to luciana-marioara.jinga@univ-angers.fr by Sunday, December 
30th, 2018.  
 
 All submitted abstracts should refer to original, previously unpublished research 
results. 
Abstracts should include the following information and in this order: 
a) author(s), b) affiliation, c) e-mail address, d) title of abstract, e) body of abstract, f) up 
to 10 keywords. 
The authors of accepted proposals will be informed by February 5th, 2019. 
 
 
 
Paper submission: 
Full papers should be submitted by June 1st, 2019 to be circulated among conference 
participants, the chairs and the discussants.  
 
The two languages of the conference will be English and French.  
Each speaker will have 30 minutes to present her/his paper and another 15 minutes for 
Q&A.  
 
The proceedings of the conference will be published with the financial support of the 
Grant 748770 — GenHumChild — H2020-MSCA-IF-2016. The final texts of approximately 
50,000 characters must be submitted by 10 September 2019.  
 
Lunches/coffee, accommodation (2 nights) and travel costs will be covered by 
the organizers. 
 
 


